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CHAPITRE V.

DE LA MISSION DE SAINCT MATTHIAS.

C ? ESTOIT icy la feconde des Miffions, qne nous
auions dans la Nation du Petun. Depuis la
mort les deux PP. dont [67] nous auons par!6;

la neceffite" d'ouuriers nous obligea de ne faire plus
qu'vne Miffion, dans toutes ces Montagnes, furchar-
geant les deux autres Peres, qui y refloient, du foin
de ces pauures Eglifes defo!6es, qui venoient de per-
dre leurs Pafteurs: & mefme, quelque temps apres,
nous nous vifmes contrains de ne laiffer qu'vn feul
des deux Peres, pour tout le Chriftianifme, vne
maladie furuenue \n d'eux, nous ayant oblige de
le rappeller en vn lieu, ou il puft receuoir vn peu
plus d'affiftance.

Dans les grandes fatigues de ces Miffions, exposees
a tous les nialneurs dont la Nature peut auoir plus
d'horreur, ce n'eft pas vne des Croix des moins
pefantes, de fe voir feul, dans vne Eglife diffipe"e,
qui ne faifoit que naiftre: de fe voir accable des le
matin iufqu'au foir, d'vn monde de Catechumenes &
de Chreftiens, dont il faut baptizer les vns, entendre
les autres en Confeffion, apprendre a la plus-part les
Prieres & le Catechifme, & les Myfteres de noftre
Foy, folliciter les infideles a ce qui eft de leur falut,
aller chercher & les vns & les autres, dans des cabanes
abandSnees, ou la [68] pauurete mefme habite, mais
ou 1'efprit de la Foy, n'y eft pas moins diuin, que


